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Abstract: The concept map is considered a stimulating tool for teaching, learning and assessment. 

Several research studies have shown the benefit of its integration in different teaching/learning 
domains and contexts. This article attempts to describe some of the potential variations of these uses. 

We examine the use of the concept map as a teaching and assessment tool in the language class. 

Assessing knowledge is a rather complicated task as the latter is a set of cognitive processes which 
are carried out at the level of the human brain, itself responsible for memorization which is the 

primary factor in the construction of the concept map. 
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La psychologie cognitive définit  la connaissance comme la somme de tout le contenu 

stocké dans la mémoire à long terme (Goldstein 2008 ; Quinlan et Dyson 2008 ; Rutherford 

2005). Le but de l’éducation formelle est d’aider les apprenants à développer les 

représentations des connaissances, les modes de pensée et les pratiques sociales qui 

définissent un apprentissage réussi dans des domaines spécifiques. (Elvira et al. 2016) Depuis 

que les cartes conceptuelles ont été développées et utilisées dans le domaine de l’éducation, 

de nombreuses études ont été réalisées à leur sujet. Les cartes conceptuelles sont utilisées 

depuis longtemps comme modèle ou stratégie dans divers domaines d’apprentissage ou 

d’enseignement. Elles peuvent également être utilisées telles qu’elles sont préparées par les 

étudiants eux-mêmes sous la forme d’une page électronique numérique ou d’une feuille de 

papier traditionnelle afin de présenter des informations aux apprenants ou de se forger leur 

propre sens. Les utilisations potentielles de la carte conceptuelle en évaluation sont limitées 

uniquement par la créativité de l'évaluateur et les contraintes du contexte.   

 

Le contexte scientifique 

Le concept des cartes conceptuelles a été mis en avant pour la première fois par Tony 

Buzan, le père de la recherche de méthodes efficaces de mémorisation, dans les années 1960, 

comme outil de prise de notes. Au début, Tony Buzan a utilisé cette méthode pour aider les 

étudiants qui échouaient à leurs études. Il a découvert que ces étudiants ont obtenu de grandes 

améliorations dans leurs études et que leur façon de penser a changé. 

Le psychopédagogue Joseph Novak a décrit pour la première fois les cartes 

conceptuelles comme une technique de représentation visuelle dans les années 1970, en se 

basant sur le fait que l'apprentissage approfondi de nouveaux concepts dépend des concepts 

existants dans l'esprit humain et des relations qui s'établissent entre eux : « Les cartes 

conceptuelles sont des outils graphiques permettant d'organiser et de représenter les 

connaissances. Elles comprennent des concepts, habituellement entourés de cercles ou de 

boîtes, et des relations entre les concepts indiqués par une connexion reliant deux concepts » 

(Novak, 2008, Canas, 2008, p. 1). Basées sur la théorie de l'assimilation, les cartes 

conceptuelles reposent sur le principe que le facteur le plus important influençant 

l'apprentissage est ce que l'apprenant sait déjà (Bayram, 1995). Les recherches ont suggéré 

que les cartes conceptuelles peuvent être utilisées pour faciliter un apprentissage significatif. 

(Abram, 2001). Les éducateurs peuvent trouver une multitude d'utilisations des cartes 

conceptuelles dans leurs salles de classe. 
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Novak et Gowin décrivent la logique de la carte conceptuelle en définissant trois 

termes clés : concept, affirmation ou énoncé, apprentissage. Les affirmations établissent les 

liens entre les concepts; elles doivent être concises, complètes, accessibles. L'apprentissage 

implique la construction active de nouveaux énoncés. L'utilisation de cartes conceptuelles 

conduit à la facilitation du processus d'apprentissage en stimulant l'activisme, conduisant à la 

formation et au développement de compétences fonctionnelles, telles que les compétences de 

traitement, de systématisation, d'utilisation pratique des connaissances. 

Parmi les avantages de l'apprentissage actif, nous pouvons mettre en évidence le 

comportement participatif, la pensée créative, le renforcement des connaissances.   

Les cartes conceptuelles visent à mettre en évidence la façon dont un individu voit les 

relations entre les choses, les idées ou les personnes, résout les problèmes auxquels il est 

confronté et utilise sa mémoire. Elles représentent un mode d'expression schématique, 

constituant un outil important pour l'enseignement, l'apprentissage, la recherche et 

l'évaluation à tous les niveaux et dans toutes les disciplines (la cartographie conceptuelle s'est 

avérée être un outil pédagogique efficace et une stratégie de méta-apprentissage utile pour de 

nombreux sujets (Ritche et Volkl, 2000; Gardgill et Jitendra, 1999; Novak, 1990)) : « le 

schéma est un moyen d'expression et de transmission des connaissances, et il est le plus 

souvent utilisé en même temps que d'autres moyens. Il est donc important de rechercher son 

rôle dans l'assimilation des connaissances et de situer ce rôle par rapport à d'autres moyens 

d'expression (verbal, algébrique) » (Vezin, 1972, p. 191). 

Les cartes conceptuelles attachent une importance majeure à la création de liens entre 

les concepts dans le processus d'apprentissage. Une carte conceptuelle est un diagramme qui 

organise les informations dans une structure rayonnante autour d'un seul sujet ou idée 

centrale.  

Formellement, la carte conceptuelle est un graphique composé de nœuds et de flèches. 

Les nœuds correspondent aux termes importants (les concepts y sont notés). Les références 

expriment la relation entre deux concepts (nœuds); l'indication sur la flèche indique le rapport 

entre les deux concepts, la façon dont ils sont liés les uns aux autres. 

 

Les cartes conceptuelles dans le domaine du FLE 

 

L'acquisition du langage est un processus complexe et non linéaire et les reculs font 

partie de ce processus (Larsen-Freeman, 1997) dans l'ancrage des nouvelles connaissances 

aux connaissances existantes dans la structure cognitive de l'élève. La recherche dans le 

domaine des langues étrangères est assez bien représentée par rapport aux autres domaines. 

Le thème des cartes conceptuelles est très complexe, vaste et en même temps nouveau. 

Pourtant, peu d'études ont été menées avec cet outil dans l'enseignement de la grammaire 

(Boyle & Weishaar, 1997; Clements-Davis & Ley, 1991; Dimino et al., 1990). 

Connaissant le volume de connaissances à assimiler dans le domaine du FLE ainsi que 

la difficulté de comprendre certains aspects liés à la grammaire et au vocabulaire, l'approche 

de nouvelles notions par la méthode des cartes conceptuelles est très utile. La grammaire est 

célèbre pour ses nombreux concepts interdépendants. Enseigner la grammaire avec ses 

concepts interdépendants est un défi pour chaque professeur de langue. De ce fait, l'effet de 

l'utilisation de cartes conceptuelles dans l'enseignement de divers concepts grammaticaux aux 

apprenants est susceptible d'être plus efficace que d'autres options pédagogiques. 

La grammaire est la description des régularités d’une langue. La connaissance de ces 

régularités donne à l'apprenant les moyens de générer un nombre potentiellement énorme de 

phrases originales. 
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L'enseignement de la grammaire peut se dérouler de deux manières: l'enseignement de 

la grammaire « secrète » où les règles sont enseignées dans un programme communicatif et 

l'enseignement de la grammaire « manifeste » où les règles de la grammaire sont présentées 

explicitement en utilisant le programme de grammaire. En regardant les manuels prescrits et 

les manuels des enseignants utilisés dans les écoles roumaines, on peut en déduire que la 

pédagogie de l'enseignement de la grammaire française en Roumanie, dans l'ensemble, suit la 

méthode déductive. L'enseignement repose fortement sur l'énoncé explicite du concept et des 

règles qui le régissent.  

 

Méthodologie d’utilisation des cartes  

 

La présentation du contenu du cours via un CM donne un aperçu général du sujet. 

Cette vue d'ensemble permet de dépasser le cloisonnement des connaissances pour maximiser 

l'appréhension de leur totalité de manière réseautée et contextualisée (Behrens, 2008 ; Morin, 

2007 ; Yus, 2002 ; Zabala, 2002). 

L'apprentissage est étroitement lié à la mémoire. Oublier, dans une certaine mesure, 

est dû au fait de ne pas trouver les liens avec les informations stockées quelque part dans 

l'esprit. Si nous traitons les informations à un niveau profond et significatif et que nous les 

conservons ensuite dans notre réseau cognitif, il sera beaucoup plus facile de les récupérer en 

cas de besoin, car il existe de nombreux indices qui constituent des facilitateurs pour la 

récupération. Plus il y a de chemins entre les idées et plus la carte cognitive des idées 

associées est complète, plus grandes sont les chances de trouver l'une de ces relations et, 

grâce à cette idée connexe, de se souvenir de l’information ou du mot nécessaire. 

Prenons l'exemple de la mémorisation du vocabulaire. Si une personne ayant une 

faible capacité de mémorisation tente de traiter un mot de vocabulaire en mémorisant 

simplement son orthographe et sa signification, il sera rapidement oublié. Cependant, s'il 

traite chaque mot dans le cadre d'un réseau cognitif d'idées connexes à un niveau profond, la 

rétention et la fonctionnalité sont considérablement améliorées et le mot deviendra partie 

intégrante de son vocabulaire actif. 

Afin d'assurer l'efficacité maximale du processus éducatif, il est nécessaire d'utiliser 

une stratégie didactique qui suppose une certaine manière d'aborder la formation, d'organiser 

(combinaison) optimale des méthodes, des moyens et des formes de regroupement des 

étudiants afin d'atteindre l'objectif objectifs proposés. 

Les spécialistes du domaine de l’éducation conviennent que les élèves n’apprennent 

pas en mémorisant des faits, mais plutôt en résumant, en reliant et en organisant des concepts 

dans leur esprit (Ausubel, 1963). Cela est directement lié au modèle d'apprentissage 

constructiviste qui se concentre sur les activités que fait l'apprenant plutôt que sur ce que fait 

l'enseignant (Hughes et Hay, 2001). Enseigner dans une perspective constructiviste exige que 

les enseignants agissent en tant que facilitateurs, leur rôle principal étant d'aider les élèves à 

devenir des apprenants actifs et à construire des connaissances basées sur ce qu'ils savent 

déjà. 

L’utilisation de cartes conceptuelles est une stratégie pédagogique très importante, 

utilisée à la fois pour présenter des informations par les enseignants et pour la gestion et 

l’évaluation par les élèves de leur propre apprentissage. Cependant, les études et activités 

basées sur les cartes conceptuelles sont particulièrement utilisées dans les présentations 

visuelles des données requises des domaines contextuels, elles ont le potentiel d'être utilisées 

à plusieurs fins d'apprentissage et autres. 

 Compte tenu, en particulier, des caractéristiques élastiques des cartes conceptuelles et 

de leurs effets positifs sur l'apprentissage, il peut être possible de développer et d'étendre leur 
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utilisation dans plusieurs domaines. En outre, il serait utile de développer des cartes 

conceptuelles pour les domaines liés aux étudiants et de créer des environnements 

multimédias pour atteindre cet objectif. Il est nécessaire d'utiliser des cartes conceptuelles, 

fournissant certaines catégories d'informations, de manière à favoriser l'interactivité entre les 

étudiants et à permettre leurs manipulations. Les tâches d'apprentissage doivent être 

stimulantes, authentiques et significatives. À cet égard, le potentiel technologique soutenant 

certains objectifs d’apprentissage particuliers doit être pris en compte. Le Web multimédia 

peut présenter des sources supplémentaires, des graphiques, des cartes conceptuelles et des 

documentaires audio. 
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